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Chapitre II – Le verbe

Six auteurs, six sections

• II-1 Qu’est-ce qu’un verbe?
Anne Abeillé, Danièle Godard, Olivier Bonami

• II-2 La valence des verbes
Anne Abeillé et Jean-Pierre Koenig

• II-3 Les classes sémantiques de verbes
Jean-Pierre Koenig et Anne Abeillé

• II-4 Les constructions passives, neutres et impersonnelles
Anne Zribi-Hertz, Béatrice Lamiroy, Anne Abeillé

• II-5 L’omission des compléments du verbe
Jean-Pierre Koenig et Anne Abeillé

• II-6 Les expressions verbales figées
Béatrice Lamiroy



Chapitre III – Les construc4ons verbales fusionnées

Neuf auteurs, six sections

• III-1 Qu’est-ce qu’une construction verbale fusionnée?
Anne Abeillé

• III-2 Les auxiliaires avoir et être
Anne Abeillé, Françoise Gadet, Paul Cappeau

• III-3 Les constructions à attribut du sujet
Anne Abeillé et Marleen Van Peteghem

• III-4 Les constructions causatives de faire et laisser avec un infinitif
Jean-Pierre Koenig, Marie Vinet, Anne Abeillé

• III-5 Les verbes de perception
Philip Miller

• III-6 Les constructions à verbe support
Anne Abeillé, Robert Vivès, Béatrice Lamiroy



La centralité du verbe

• Parler, c’est décrire ce qui est et ce qui se passe: la foncJon des verbes

• De nombreuses phrases sont organisées autour d’un verbe

• La plupart des verbes décrivent des catégories de situaJons
• Qui se passent ou sont dans le temps
• Qui sont réelles ou pas, souhaitées ou pas

• La morphologie des verbes:
• Tellement de catégories de situa6ons qu’on veut dis6nguer, qu’on dérive de nouveaux verbes 

tout le temps (déconfiner)
• Savoir ce qu’est un verbe n’est pas toujours facile: par6cipe passé (catégorie verbale et 

adjec6vale): les verbes sont les seules catégories à se combiner avec une proforme faible (Je 
le vois. pour le voir, Le voici !)

• Les conjugaisons sont à la fois plus simples qu’on pense (à l’oral) et plus compliquées (entre 
50 et 80 classes, pas seulement trois groupes)





La valence des verbes

• Les verbes ont différents types de compléments ou sujets (= valences) suivant les 
situaJons qu’ils décrivent

• La GGF: 
• répertorie 28 types de valence dis6nctes pour les verbes
• dis6ngue cinq types de fonc6on gramma6cale pour les valents du verbe: sujet, complément 

direct, complément oblique, aJribut du sujet, aJribut du complément
• Les éléments circonstanciels sont des ajouts (pas des compléments)



Classer les compléments





Les classes sémantiques des verbes

• La valence d’un verbe n’est pas arbitraire; elle correspond à sa classe sémanJque
• La GGF accorde une importance très grande à la sémanJque verbale, comparée 

aux grammaire tradiJonnelles





Les rôles sémantiques

• les sujets et les compléments jouent un rôle dans la situation (= rôles sémantiques)





Les verbes sont organisés en classes séman8ques

• Pour toute propriété verbale, il faut garder à l’esprit les divers cas de figure



L’omission des compléments

• La plupart des verbes qui ont des compléments peuvent en omeXre certains:
• Mais avec des sens différents 
J’ai mangé. (1a)
Regarde! (1b)
Les embouteillages, ça énerve. (36a)
• Et différents suivant les genres:

la grammaire des receXes de cuisine
Prenez les œufs, la farine et le beurre. Mélangez rapidement, meBez
au four pour vingt minutes, et servez chaud. (34a)



Les constructions verbales fusionnées

• Un verbe par phrase, interprété comme un prédicat
… sauf dans les construcJons verbales fusionnées
• Quand deux verbes (ou un verbe et un prédicat non verbal) partagent leurs 

valents



Les différents types de constructions verbales 
fusionnées



Les verbes à attribut du sujet sont nombreux





Les verbes supports

« Dans certaines construc6ons (avoir peur, faire un résumé, prendre une douche), le verbe (avoir, 
faire ou prendre), appelé verbe support, perd tout ou par6e de son sens habituel : il apporte
essen6ellement des informa6ons de temps, d’aspect et de mode. Le nom (peur, résumé ou douche) 
est dit prédicaDf car c’est lui qui permet de décrire la situa6on. Il est parfois sans déterminant » (A. 
Abeillé et R. Vivès, p. 343)

• Le nombre de verbes supports et de combinaisons de verbes supports et 
compléments nominaux est très important
• Plus de 300 verbes supports différents
• Le nom prédicaJf complément peut avoir plusieurs foncJons et plusieurs 

formes




